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La Journée mondiale de la philosophie est cette année placée sous le signe des 

célébrations du soixantième anniversaire de la Déclaration universelle des droits de 

l’homme.  

La déclaration de 1948, de portée éminemment philosophique, porte en creux une 

réflexion sur l’universalité de la personne humaine et de ses droits. Elle est aussi 

une invitation à revisiter aujourd’hui certaine des notions-clés qui articulent notre 

modernité : dignité de l’homme, liberté, universalité.  

Voyons donc cette journée comme un moment partagé d’analyse, qui contribue à 

l’élaboration d’une réflexion large et plurielle sur la place des droits de l’homme 

dans nos discours et pratiques. Et au-delà, sur la nécessaire transversalité des 

droits de l’homme, et la façon dont ils peuvent et doivent irriguer les défis du temps 

présent : éducation de qualité pour tous, lutte contre les discriminations, éthique 

des sciences et bioéthique, dialogue interculturel et diversité culturelle, liberté de la 

presse et pluralisme des médias.  

La Journée mondiale de la philosophie 2008 sera lancée à Palerme (Italie) le 20 

novembre, autour d’un débat sur « Droit et pouvoir ». Elle se marquera par 

l’organisation de nombreuses rencontres, dans plus de 80 pays de toutes les 

régions du monde. De la sorte, elle symbolisera un moment de dialogue universel, 

ouvert et libre, associant philosophes, universitaires, chercheurs, étudiants, élèves 

et enseignants.  

Dans cet effort commun, je tiens à saluer le concours précieux des institutions 

philosophiques internationales comme le Conseil international de la philosophie et 
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des sciences humaines (CIPSH), la Fédération internationale des sociétés de 

philosophie (FISP), l’Institut international de philosophie (IIP), les Chaires UNESCO 

de philosophie et le Réseau international de femmes philosophes parrainé par 

l’UNESCO créé en 2007.  

L’universalité et l’indivisibilité des droits de la personne, sur lesquelles repose le 

système consacré par la Charte des Nations Unies, constituent aujourd’hui un 

« langage commun de l’humanité ».  

Puisse cette Journée donner l’occasion à la communauté internationale d’un débat 

lucide et éclairé sur ce qui la fonde comme communauté, ses valeurs, ses normes, 

ses principes et ses idéaux.  

 

Koïchiro Matsuura 


